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LES EXPOSITIONS DE L’INVENTAIRE

La Région Poitou-Charentes mène 
l’inventaire des mémoires ouvrières 
régionales. Destinée au grand public, 
l’exposition « Paroles ouvrières de 
Poitou-Charentes » évolue au fur et à 
mesure de l’avancement de l’enquête 
et propose des modules liés aux bas-
sins industriels étudiés. 

Fondée par Jean Ranger en 1956, 
cette entreprise spécialisée dans les 
meubles de cuisine a fonctionné pen-
dant 50 ans, employant jusqu’à 1 200 
personnes au plus fort de son activité. 
Jusqu’à la fin des années 1970, cette 
usine recrutait ses ouvriers essen-
tiellement parmi des agriculteurs 
de Montmorillon, des communes 
environnantes et même des départe-
ments voisins.

Exposition réalisée en 2011 en partenariat entre la Région Poitou-Cha-
rentes et l’Écomusée du Montmorillonnais.
L’exposition est constituée de 5 panneaux de 2 m x 0,85 m plastifiés, 
structures autoportantes avec enrouleur et mât emboitable.

Paroles ouvrières des ouvriers-paysans  
de l’usine Ranger 

les mémoires ouvrières

paroles ouvrières des…

… ouvriers-paysans de Ranger

Rentrer 
   chez Ranger... ”“

A partir de 1956, l’usine Ranger, spécialisée 
dans des meubles de cuisine conformes 
aux attentes de la société d’après-guerre, 
connaît un rapide développement.
Installée en milieu rural, à Montmorillon, 
Saulgé et Chauvigny, dans la Vienne, elle 
recrute des paysans qui accèdent ainsi au 
statut d’ouvrier. Avec ses 1200 employés 
dans les années 1970, l’usine représente 
alors l’entreprise la plus importante 
du Montmorillonnais. Objet de rachats 
successifs, elle ferme définitivement en 
2006.

Douze de ses anciens employés ont accepté 
d’apporter leur témoignage sur l’histoire et 
la vie à l’usine. L’enquête a été réalisée, de 
novembre 2010 à février 2011, par l’équipe 
de l’Ecomusée du Montmorillonnais : 
Monique Gésan, Gilbert Wolf, Monique Caire 
et Franck Rivolier. 

En 1956, Jean Ranger, fils du forgeron 
de Saulgé, se lance dans la création de 
mobiliers en tubes métalliques. Il décide 

de développer son entreprise en créant la 
société Tubménager fer, puis Tubménager bois 
et Lamilux. 

A la fin des années 1950, la restructuration et 
la mécanisation de l’activité agricole accélèrent 
l’exode rural. Un nombre important de jeunes 
des campagnes a hérité de biens agricoles 
familiaux, mais la taille de leur exploitation 
n’est pas suffisante pour en vivre et il leur faut 
trouver un travail d’appoint. 

Tous les gars de la campagne 
qui ne savaient pas où aller, venaient voir 

Jean Ranger.

Ils ne voulaient pas aller ailleurs
car ils avaient leur maison, 

leurs terres sur place. ” 

Tous les jours, il y avait 
une embauche. On ne postulait 

même pas pour rentrer chez Ranger, 
on se déplaçait, on tapait dans la main, 

et on était embauché. ” 

“ 

“ 

Jean Ranger (au centre) avec un employé à sa droite posent 
devant l’atelier à Saulgé, vers 1956.

Bâtiment de Tubménager, dans les années 1970.

Les sept cars de Ranger 
devant l’usine de Montmorillon, vers 1975

 

leur propose un travail 
pour un salaire régulier, 
sans demande de qualification 
particulière. 

A l’usine, 
les ouvriers apprennent leur 
métier « sur le tas ». 

Pour permettre aux ouvriers 
de venir travailler à l’usine 
tout en continuant d’entretenir 
leurs biens agricoles, Jean Ranger 
va mettre à disposition des cars 
gratuits conduits par des ouvriers. 
Ils feront le tour des communes, pour 
ramasser et redéposer le personnel, matin et soir.
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Une vue aérienne de l’usine, vers 1975.

C’était 

une planche de salut 

que personne ne pourrait 

plus envisager aujourd’hui.

Les jeunes prenaient 

ça comme 

un tremplin. ”

“ 
Jean Ranger


